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e Congregation particulicre, ce qui ne sétoic
jamais pranquc ci-devant. On juge de la que ce
qui y fut agxte étoit de la derniere 1 Importance,
& que $. S. 0’y veut fouffiir aucun Sujer qui puif-
fe waverfer fes defleins. Le 28. 1l y eur Congre«
gation du $¢. Office, dans laquelle on waita des
‘matieres allez graves, & le Pape y parut,dit-on,
i peu difpofé a fuivre fes opinions de quelques
Cardinaux , qu'il rompir la {éance, ¢nleur recom-
mandant d’étre moins précipitez dans Jeurs juge-
mcns.
1. Le jour que le Cardinal Acquaviva mourur,
{( nous en fimes mention le mois dernier ) lcs Cara
dinaux Gualderi & Ouoboni propofcrent de met-
tre le fgellé fur les papiers qui conccmcn:l’Ej}a—
gne: le Cardinal Belluga s’y oppola, difanc quil
falloit ¢n faire un Inventaire ; mals fa propofition
fut rejeuée, {ur ce quil ne convenoir pas de ren-
dre publics les fecrets de cette Couronne 5 de for-
te que ces papiers ayans éié enfermez daos une
Caflete, elle fur feellée, & enfuite remife a Don
Felix Corneco , Agent de la Cour de Madyid.
On remarque que le Chevalier de St. George fe
donne de grands mouvemens , pour faire tomber
au Ducd’Auril’Ambaflade d"Efpagne encere Cour,
& la Protc&ion de cette Cournnne au Cardinal
Albcroni, avec lequel il entretent une érroite liai-
fon. Ce quil y a de certain, eft que la Cour de
Madyid ue s'cft pas encore expliquée fur Ie choix
d’'un Miniftre, pour remplacer le Cardinal Acqua-
viva, a la morr duquel clle a paru forr fenfible :
on doute méme qu'clle entre dans les viEs de ce
Prince. Il eft arrivé ici de Milan un Sccretaire
d’Erat & des Guerrces, avee les inftru@ions necef
faires pour confommer Paffaire de Commachio,
& S. §. en a rendu le Gouvernement au Doéteur
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